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Le bonheur ça pourrait être le privilège inconscient de pouvoir se fâcher avec sa mère.


Le malheur pourrait être cette recherche avide et désespérée de ce privilège que l'on ne connaîtra jamais.


Laurence.





SOL ANGE


J'ai tant de choses à partager avec toi,


Que ce qui reste de ma vie ne suffirait pas,


Toi qui reposes si loin de moi, si loin de mon cœur


Que sais-tu de moi, qu'entends-tu de mes pleurs ?


Ici tout n'est que haine et indifférence,


J'aimerais tant savoir ce que tu penses


De tous ces visages qui se sourient et se méprisent


Entends-tu leurs voix du mal, leur bêtise ?


Tant de matins lourds de ton absence,


Tant de larmes qui se meurent en silence,


Dis-moi quel est ce sentiment qui sans cesse me revient


Qui m'emporte toujours plus près, toujours si loin.


Que de jours passés sans la chaleur de tes bras,


Que d'heures qui s'écoulent longues et monotones,


Au loin la nuit tombe et je frissonne


Dis, quand reviendras-tu vers moi ?
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LE SABLIER


A toi, temps qui passe,


Cruel et menaçant


Qui jamais ne montre sa face,


Et nous marque à chaque instant.


Je hais ces ombres que tu jettes


Sur nos visages d'enfants meurtris,


Pour ce moment dont tu nous guettes,


Je te hais toi, qui nous sourit.


A chaque joie que tu nous donnes,


C'est un peu de notre vie qu'on te doit


Et si souvent on te pardonne


C'est que vois-tu, on a si peu de toi.


Parfois on te supplie, on t'implore,


Si loin de l'être aimé,


De très vite t'écouler


Naïfs que nous sommes alors.


Et toi, impassible, dépourvu de haine,


Sans bruit, encore et encore


Tu avances et nous entraînes,


Dans ta course vers la mort.





QUÊTE D'AUTOMNE


Au hasard des pages,


J'ai cherché en vain
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